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MORGAN & LAVERY
AVOCATS- PROCUREURS

Suite 62U EDIFICE TRANSPORTATION
120 ST-JACQUES MONTREAL

Tél Bell Main 2070, Cable Esdmor

H.A.D. Morgan. Sailuste Lavery 15.C.L,

M. Luvery & sva bureau du soir :
| StFhomas, Lougueuil,

Agence Générale d’Assurances

Litablie en 1852,
W.G M. MORGAN

BATISsE “ LE SORELOIS "

RUE PRINCE SOREL

HOTEL CARLETON
SOREL

JOHN BELANGER, Prop.

Tout l’ameublement de cette
maison est renouvelé à neuf.

Magnifique salon, salle a diner
splendide, Chambres & coucher
avec bons lits.

Belles salles d’échantillons.

Ligueurs et Cigares de choix

Prix POPULAIRES.
  

HOTEL RIENDEAU
En face de l'hotel-de-Vilie
et du Palais de Justice.

Quelques pas des bateauxet des
gares de chemins de fer.
58-60 Place Jacques-Cartier

pci MONTRÉAL
ILFRID GERVAIS, Prés-Trés,
P. A. SAMSON, Vice-Prés-Sec
 

ü Correct English
HOW TO U SE IT

Josephine Turck Baker, Editor

A MONTHLY MAGAZINE

  

For Progressive Men andWo-
men, Business and Professional
Club Women.
Teachers Students Ministers
Doctors Lawyers Stenographers

and for all who wish to
Speak and Write Correct

English

Special Feature Every Month
Your Every-Day Vocabulary:
How to snlarge it

Sample Copy 10c.
Subscription l'rice $2 a Yea
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Afin d’avoirle
Comfort prenez la

route Fluviale

Superbes excursions sur les lacs
et rivières durant les vacances du
l’RINTEMPSet de l'ÊTE.

LIGNE MONTREAL-QUEBEE
Voyage délicieux durant lequel

vous passez une nuit toute de repos
sur l'eau. Les bateaux laissent
Sorel pour Québec à 9,46 hrs. p.m.
tous les jours.

LIGNE MONTREAL-BAIE DE
HOUINTE ET TORONTO
Service hebdomadaire pour frêt

«de MONTREAL,tous les Vendredis,

LIGNE DU SAGUENAY
Départ des bateaux de QUEBEC,

les Mardis, Mercredis Vendredis
et Samedis, 48 hrs. A. M. fai-
aant raccordement avec le bateau
de nuit venant de Montréal,

Pour plus amples renseigne-
ments, s'adresser à l’agent de
illets local ou à

CANADA STEAMSHIP
LINES LIMITED

85 Edifice R. & O.
MONTREAL
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CHAPITRE Siem

SUITE

Tu m'apprends du nouveau, et je pas: pie tun projet a
müûri bien vite !... C-pendant j'avais moi-même pensé à te pru-
p>ser un puste à la campagne, où tu aurais moins d'occasions de

ire, Saint-Savin me plait a deux points de vue. l’rès de Mlle
Lorin il te sera plus facile de te corriger complètement, et elle-
même pourra mieux te connaitre et te juger.

Quelques semaines plus tard le docteur Vermette débar-
quait à Saint-Savin et s’y faisait connaître pour médecin.

Le village possédait déjà un médecin, mais, outre qu’il y
avait de la besogne pourdeux, le courant va toujours aux jeu-
nes, et dans le cas présent la science du jeune médecin était à la
hauteur de l'opinion que les gens en conçurent. Sa clientèle fut
bientôt formée, et l'activité qu’il du déployer cuntribua à détour-
ner d'Henri la tentation de boire. Son esprit n'en était plus ob-
sédé. Il s'était d'ailleurs remis généreusement àla confession et
À la communion fréquentes. Chaque samedi le voyait à cônfesse,
et il communiait plusieurs fois la semaine. C'était bien ce que
l’abbé Berthau exigeait de lui à Québéc, Mais de combien de né-
gligencescette pratique souffrait à la ville ! Il y avait tant de
motifs pour s’y soustraire. Et puis, la volonté de se corriger ne
le tenait pas aussi fortement qu’à présent. À Saint-Savin, l'af-
fection qu’il portait & Mlle Lorin mettait en son Ame des éner-
gies qu'il ne se connaissait pas, et que l'abbé Berthau, auquel il
écrivait régulièrement et qu’il voyait souvent, comprenait fort
bien. Ce n’est pas sans raison que l’Ecriture déclare que l'amour
est fort comme lamort............

Aussi bien, l'exercice de sa profession avait conduit Henri
Vermette dans tant de familles ou l'intempérance du père en-
tretenait une misère affreuse ; il avait vu tant de pauvres épou-
ses martyrisées par des maris ivrognes, il avait vu tant d'enfants
tarés parl'alcoolisme paternel, que lesens médical très vif et
très élevé chez lui le portait peu à peu à abhorrer l'alcool.

Il se disait : Cette jeunefille que j'aime et qui sera bientôt,
je l'espère, ma femme, je l'exposerais au sort commun aux épou-
ses de buveurs ? Moi qui l'adore, je serais son bourreau ?

À cette idéeil sentait des révoltes sourdre en lui contre le
vice dégradant, et son énergie se décuplait. Il avait done de
moins en moins à lutter, “ar les exigences de l: passion, sous ces
diverses influences, s'affaiblissaient graduellement en lui.

De sorte qu'après six mois, les convenances miligeant le
deuil d'Hélène, il renoua avec elle des relations moins cérémo-
nieuses et plus fréquentes, entièrement assuré que son bonheur
ne serait plus compromis par une passion désormais domptee.

L'oncle d'Hélène estimait fort le jeune médecin, a cause de
sa religion, de ses talents et de ses excellentes manières. Henri
ayant eu l'occasion de lui rendre un service signalé, l’estime du
curé pour son amile docteur s’en était encure accrue.

Voici le fait. Quelques mois après l'arrivée du docteur Ver-
mette à Saint-Savin, il avait été question d'étublir une auberge
dans la paroisse. En cette occurrence. Henri s’étuit constitué
l'adversaire acharné du projet, et grâce à son influence déjà
grande sur nombre de gens, il avait contribué pour une large
part : le faire avorter.

Le curélui en était lemeuré très reconnaissant.
Il n'y avait point d'hommeen effet qui abominât plus que

fe Curé Daniel les ivrognes et les buvettes. La vue d'un ivrogne
lui était un supplice, et la pensée que la présence d’une auberge
dans sa paroisse amènerait inévitablement des scènes de désor-
dres et changerait certains de ses paroissiens en buveurs le met-
tait hors de lui.

Les mois qui suivirent furent des mois de bonheur sans mé-
lange pour Henri. Il aimait, Hélène partageait cette affection.
L'avenir souriait radieux. Bientôt il demanderait au tuteur de
Mlle Lorin la main de sa pupille, et en prévision de son mariage
qu'il regardait commeprochain, le jeune médecin se faisait cons-
truire une coquette demeure. Enfin, un jour il écrivait à l’abbé
Berthau:

“Tout est prêt. Mon cœur est prêt depuis longtemps, ma
vie est prêt enfin, ma maison, mon nid sera bientôt prêt... ….
Dans quelques jours je fais la grande demande. L'excelient on-
cle dira oui, la nièce ne dira pas non... .et grâce à vous je se-
rai le plus heureux des hommes.......... ”

Comme, deux jours plus tard, l'abbé Berthau s’apprêtait à
répondre à son ami, le courrier lui apporta cette autre lettre du
curé de Saint-Savin :

“Mon cher Curé,
Nous caressions vous et moi le projet d’unir bientôt ma niè-

ce au docteur Vermette. Ni vous ni moi ne connaissions cet hom-
me. Je le prenais pour un gentilhomme, Or il vient de commet-
tre un acte qui me désabuse. Jamais ma nièce ne sera la femme
d’un ivrogne. Quantàlui, il vous racontera son affaire si le cœur
lui en dit.”

Que l’on juge de la stupéfaction douloureuse de l’abbé Ber-
thau

à

la lecture de ces lignes ! Il lisait et relisait la lettre com-
me s’il ne pouvait admettre ce qu'elle lui narrait si brutalement.

En ce moment on frappa à la porte,et avant que le curé
eûtintiméle traditionnel “Entrez” Henri Vermette pénétrait
dans la chambre.

À peine se trouva-t-il en présence de son vieil et-conseiller,
qu’il làt sur son visage que son malheurlui était connu. Le mal-
heureux jeune homme se mit à sangloter.

—Mon pauvre ami, oui, j'ai été prévenu. Allons, sois hom-
me, peut-être n’est-ce pas 1rréparable.

—Ah ! c'est fini, fini.......... Mais qui touchais au bon-
heur...... Mon Dieu! 
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À toute la saveur des
Meilleures Bières mais

contient moins que 1%
pour cent d’alcool.
Tout le monde peut boire de cette vieille Bière délicieuse

et crémeuse car elle contient moins que 1'4 p.c. d’alcool.

Ell¢ est brassée avec du houblon de choix et le meilleur
malt à la Brasserie Molson où est brassée la fameuse
Bière Molson India Pale Ale depuis centtrente ans.

La Bière Molson “Extra Mild” est une bonne
boisson pourla santé et un brevage idéal pourles
chaleurs d’été, et c’est cela que tout le monde

Ordonnez-en une caisse pour chez vous,
elle est si bonne !!!

Molson’s Brewery, Limited
BRASSEURS DE BIERES DE CHOIX

DEPUIS
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Toute personne se trouvant le seul
chef d’une famille ou tout individu mâle
de plus de 18 ans pourra prendre comme
homestead un quart de section de terre
del'Etat disponible au Manitoba, à la
Saskatchewan ou dans l'Alberta. Le
postulant devra se présenterà l'agence
ou à ls sous agence des terres du Domi-
nion pour le district. L'entrée par pro-
curstion pourra être faite à n'importe
qu'elle agence à certaiues conditions,
DEVOIR— Un séjour de 6 mois sur le

terrain et Ja mise en culture d'icelui
chaque année au cours de trois ans. Un
colon peut demeurer à neuf milles de
son homestead sur uneferme d'au moins
BO acres possédée uniquement et occu-
péa par lui où par son frère ou sa sœur.
Lans certains districts un colon dont

jes affaires vont bien, aura la préemp-
tion sur un quart de section se trouvant
à Côté de son homestead. Prix 83,00 l'a-
cre Devous— Devra résider six mois
chaque année au cours de afx ans à par-
tir, de la date de l'entrée du homestead
ï compris le tempa requis pour obtenir
a patente du homestead et cultiver cin,
nuante acres en plus -

Un colon qui aurait forfait ses droite
de colon où ne prouvant obtenir se pré-
emption pourrait acheter un homestead
dans certain districts. Prix $3,00 l'acre.
Devuir—Rester aix mois dans chacun

des trois ana, cultiver 50 acres et bâtir
Une maison valant 8400.
La superficie à mettre en culture

peut être réduite, dunsle can de terre
raboteuse mauvaise où rocheuse. On
peut substituer du bétail à la culture, à
certuines conditions,

W. W. CURY C. M. G.

    

GRAND TRUMK “rere
EXCURSION DE COLONS

: Chaqne mardi, du 7 mars au 31 octo-
re,

DE MONTREAL A
WINNIPEG et Retour$40.00
Taux réluitsen proportion entre au-

tres endroits dans l’Estet l'Ouest du
Canada.

Billets bons pour revenir dans deux
mois, vis le Nouveau Transcontinental
une route toute canadienne par Cochra-
ne— vin Chicago, North Bay ou Toron-
to, et, durant la saison de navigation,
via les Grands Lacs.
Pour «détails s'adresser à J. A. Prouix

agent du Grand Trunk Rv.

 

CANADIAN GOVERNMEN] RAILWAYS

Gare Union Bonaventure

Montreal
CHANGEMENT D'HORAIRE

12 Mai 1916

OCEAN LIMITE, tous les jours, ex-
coptéle Samedi à 7.25 hrs P, M. pour St
Hyacinthe, Lévis (Québec), Rivière du
Loup, Sampleliton, Moncton, St John
Truro, Halifax, ct len Sydney. Commu- Sous Ministre de l'Intérieur

N. B.--La publication non autorisée
de cette annonce ne sers pas payée
Sorel — 5 1912
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Jones de mariage, Bagues,
Chaines, Loquets, outres, Bra-
celets.

mieux. Nous nous occupons
aussi de réparations de Montres,
Bijouteries, Etc.

J. A. MATHIEU,
Bijoutier.

Docteur en Optometrie et

Rue du Roi - Sorel Noustenons ce qu’il y a de ——

Opticien Spécialiste.

nications directes pour Terreneuve.
{ L'EXPRESS MARITIMEtousles jours
,à# 15 À. M. pour tous endroits des
Provinces Maritimes,

 

WAGONS-LITSdirects. Excellent ser-
vicede Wagons-Buffets.

Pour plus amples intormations
s adresser n D. McDonald, agent des
passagers de diatrict, Edifice Transpor-

, tations 122 rue St Jacques, Montréal,
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QUEBEC MONTREAL & SOUTHEN RY. CO

HORAIRE

Corrigé le 25 Juin 1916.

  

 

 

Trains express, tous les jours, excepté le DIMANCHE.
Départ de SOREL,

à 10 h 06 m, A. M. pour Fortierville, etles statinns intermédiaires.
à 6h10mA. M. Pour St-Hyacinthe et Iberville Jonction, et stations juter-

. Médiuires, ¢n currespondunces avec les trains du Grand-à 3h45m.P. M. Tronc, l'Intercolonial, du C. P. R, et du Rutland.
Pour Montréal, directement via G. T. R. et St-Lambert et

à 7h45m. A M. les stations intermédiuires en correspondances avec lefÀ 4h30m.P. M, traineduC. V. R. et D. H., pour Boston, New-York et
Portland, ete,

à 7h 45m. P. M. Pour Nicolet et les stations intermédiaires.
Arnvanta SOREL.

à 7 h 35m. A. M. Venantde Nicoletet les stations intermédiaires.
àASonat.d'Iborville Jonction, St-Hyacinthe, et stations 1m
à 4h 09m. P. M, Venant de Fortierville et les stations intermédiaires,
a 9hBlmAM. Venant de Montréal, St-Lambert et stations intermé
4 Th35m, P. M. disires.

TRAINS EXPRESS DU DIMANCHE,
Départ de SOREL.
à 10 h 17 m. A. M, Pour Nicoletettes stations intermédiaires.

à 7h P.M.
Arrivant à SOREL.

à 10 h 02 m. A. M. Venunt de Montréal et les stations intermédiaires.
à 6 h 45 m. P. M,Venant de Nicolet et les stations intermédiaires,

N. J. FERGUSON Agent Général des passagers

J. A. BREUX, Agent à Sorel.

Pour Montréalet les stations intermédiairos.

BELL TEL 3s
A. L. CURRIE, Surintendant—Sorel

   
Pourvos annonces de sport adressez-vous
au “ Sorelois ”

Bell Tél. 45. Boîte Postale 865,
Nous faisons l'impression de Cireu-

‘ laires pour parties de Base-Ball, Hockey,
(1 Séances, Etc, Ete.

 

Avant de donner vos commandes pour vos Impressions.
Voyez nos Prix. Satisfaction Garantie.

#æF”-Ecrivez ou téléphonez à la Cie D'IMPRIMERIE RICHELIEU

48 RUE PRINCE -  SUREL | La ses semainesde trate.
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LA VERIT

Une dépêche reçue à Québec,

apprend que les hons. sénateurs
Landry et Belcourt, sont arri-
véa à Londres samedi dernier,
après une heureuse traversée.
Comme on lesait, le but de

leur voyage est de faire présen-
ter devant le Congeil Privé, le
plus haut tribunal de l’empire,

la cause des écoles canadiennes
et françaises de l'Ontario.

En même temps, nous appre-
nons que l'on vient de porter
une nouvelle atteinte aux droits
de la langue française dansle
Manitoba. Bien que lors de l’en-
treé de cette province dans la
Confédération, le français fut
placé sur le mêmepied quel’an-
glais, on empiéta graduellement

LE SORELOIS |   
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E SUR LA
QUESTION BILINGUE

coercion ! ”—“ Ne touchez pas
au Manitoba ! Pas de coerci-!
tion ” parcourait les campagnes
de la Province de Québec, mais
ilavait changé de refrainet s'é- :

criait : “ Confiez-moi les rênes
de l'administration et je donne-
rai à nos compatriotes du Ma-
nitoix, une plus large mesure de
justice quecelle qui est offerte
par le gouvernement Tupper”:

et finissait généralement par
cette tirade * Le sang qui coule
dans vos veines est le méme
sang que celui qui coule dans
mes veines.”

leurrés par d'aussi falla-
cieuses promesses, les électeurs
de cette province de Québec

donnèrentleurs votes aux can-
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La Chambre de

Commerce de Sorel

ll y eut assemblée régulière
de La Chambre de Commerce
Mardi soir le 4 courant, dans les
salles du Club Nautique, sous la
Présidence de M. Alfred Deau-
chemin, pour recevoir le rap-
port financier de l'organisation
faite aux délégués de la l'édéra-
tion des Chambres de Commer-
ce de la Province de Québec en
convention ici en notre Ville les
12, 13 et 14 juin.
Le rapport soumis parle Se-

crétaire, a été unanimement
adonté, et des remerciements
furent offerts à tous les mem-
bres de la Chambre de Commer-sur ces droits en supprimentles

rapports en français. Il n’y

eut plus de débats en français,
et le gouvernement libéral

didats oppositionnistes et élirent
cinquante députés libéraux.

Le résultat des élections fut

Norris mit le comble à la mesu-
re en abolissant complètement
l'usage du français dans les éco-
les du Manitoba, Bt voici que le
juge en chef Mathews, vient de .
décider queseul l’anglais doit |
être en usage devant les tribu-;
naux decette province.
Supposons pour un instant

que la décision du Conseil Privé
soit favorable à la minorité on-

tarienne,elle ne saurait aller au
delàde ce qui a été décidé dans
la cause de Barrett vs la cité de

! favorable au parti libéral, Sir

Wilfrid Laurier fut appellé à
former une administration 

| way,arrangement que brisa sans

ayant à la Chambre des Commu-
nes cinquante partisans dans le
Québec, et une majorité minis.
térielle de trente trois. L'histoi-

re impartiale dira commentil

tint sa promesse. Au lieu d'ac-

corder la mesure de justice ju-
rée à la minorité manitobaine
il envoya des commissaires con-

clure un arrangement bâtard
avec le gouvernement Green-

ce, et en particulier, à ceux qui
avaient charge des différents
comités pour le beaux succès
que cette réunion à apporté
dans notre ville.
Le Président M. Alfred Beau-

chemin au nom de la Chambre
de Commerce, dans un magnifi-
que discours, à cette assemblée,
a bien voulu lui-même remer-
cier la population de Sorel, pour
tout ce qui a été fait de con-
cours à cette fête. I! remercie
tout spécialement le Maire de la
Ville, le Conseil de Ville de So-
rel, la Fanfare de l'association
des Zouaves, celle de la S. A. L.
A. et aussi celle du Mont St
Bernard, pour le gracieux con-
cours qui a beaucoup contribué à
réhausser cette fête, par la ma-Winnipeg, en laquelle, (si la mé-

moire ne nous fait pas défaut)
le Conseil Privé décréta que si
tort il y avait, le gouvernement
fédéral pouvait y apporter re-
mède.

Se basant sur cette décision,
le gouvernement Conservateur
qui avait pour chef nominal, sir
Mackenzie Bowell et comme|;
principal représentant dans la
Chambre des Communes, sir li

Charles Tupper, le plus grand
homme d'état que le Canada ait il

produit, et par la noblesse de
son attitude et par les grandes
mesures qu’il a su conduire à
bonne fin, ce gouvernementin-

troduisait une mesure rémédi-
atrice destinée à donner pleine

| cérémonie l’an dernier, le gou-

vernement provincial libéral
Norris. Cette attitude de Sir

Wilfrid Laurier est d'autant
plusincompréhensible, qu’à l’ou-

verture de la première session
après les élections Sir Chs. Tup-
per, offrit à Sir Wilfrid son con-

cours pour assurer l'adoption
“une mesure remédiatrice.

On vante souvent la flexibi-
té du gosier de l’hon Chef de

l'Opposition, malheureusement

y a une autre partie de l’ana-
tomie de Sir Wilfrid qui est en-
core plus souple, et c'est son
épine dorsale.

Si àl'instar de Cartier, il avait
su se roidir et tenir hautet fer-

et entière justice à la minorité

manitobaine. Son adoption au-
rait en toute probabilité eu pour
effet d'empêcher de surgir la
présente difficuitéen Ontario.
Que fit le parti libéral qui

avait alors pour chef comme au-
jourd'hui, Sir Wilfrid Laurier,
Sachant que la durée légale du
Parlement expirerait sous quel-

ques mois, les libéraux (abstrac-
tion faite de quelques notables

exceptions comme Beausoleil et
une couple d'autres députés

français) firent cause commune

avec un certain groupe de con-
servateurs fanaliques,
Dalton McCarthy, Clarke Wal-

tels,

me le drapeau de la justice, il
aurait certes mérité le titre
dont on l'affuble bien à tort
d’être, “Le plus grand des Cana-
diens”, mais cédant a cette fai-
blesse innée, il a plié l’échine
devant l'opposition des fanati-
ques en 1896 sur la question
manitobaine, il a cédé de nou-
veau en 1899 sur celle du Con-
tingent Sud-Africain, ainsi que’
sur celle de la Marine de guerre
qui amenala dechéance de son

gnifique musique qu'ils nous unt
donnée dans le Carré Royal, la-
quelle fut hautement appréciée
par lcs étrangers et par cette
Chambre de Commerce en par-
ticulier.
Des remerciementssont aussi

donnés à M. W. S. Jackson, et a
M. A. P. Vanasse, ur avoir
mis à la disposition de la Cham-
bre de Commerce d= Sorel, le
bateau du Gouvernement Fédé-
ral, le Détector, pour la prome-
nadesur le fleuve, qui a été fai-
te le 13 juin.
Des remerciements ont aussi

été donnés aux citoyens pro-
priétaires d'automobiles, pour
avoir si généreusement fournis
le concours de leurs voitures
pour la promenade de parla

ille.
Le Président voulut aussi fai-

re rapport des nombreuses im-
pressions qui lui ont été données
par les étrangers ici en conven-
tion. Notre Ville à été trouvée
superbe, nos industries en plei-
ne activité, et l'hospitalité que
la population à bien voulu don-
ner à ces représentants du Com-
merce, demeurera à la mémoire
de ceux qui étaieutici.
Des remerciements tout par-

ticuliers sont aussi donnés aux
citoyens gni ont bien voulu ur-
ner leur demeure et leur places
d’affaires, ce qui réhaussait
beaucoup l'apparence de notre parti en 1911.

Nous croyons qu'il faudrait
un courant d'opinion populaire
beaucoup plus fort que celui qui
existe aujourd'hui, pour forcer

jolie Ville.
Cette Chambre de Commerce

à l'entière confiance que la con-
vention qui fut tenue ici en juin
dernier, sera beaucoup bénifi-

lace, Sproule, MacNeil etc. et i

la faveur d’une obstruction dé-
raisonnée réussirent à empêcher à
l'adoption de cette mesure sanc-
tinnée par le clergé, et que le
gouvernementdutretirer après
qu’elle cut subie sa deuxième
lecture.

Au cours des élections géné-
rales qui eurent lieu en juin
1896. Sir Wilfrid Laurier et
ses partisans après avoir chanté
à l’unisson sur le parquet de la
Chambre des Communes :
“ Hands off Manitoba ! No lamain à une administration

fédérale et l'amener à accorder
la minorité tant de l’Ontario,

qu'à celle du Manitoba, la jus-
tice à laquelle elles ont droit
toutes deux. Et nous n'obtien-
drons ce résultat
qu’en autant que nous aurons
dans cette province, des hom-
mes publics qui saurunt donner
aux intérêts sacrés de la justice

et du patriotisme, la priorité
sur leurs intérêts personnels,
ou de ceux d'un parti politique
quelconque.

tant désiré,

 

Les enfants prouent pour avoir La |

CASTORIA
DE FLETCHER |

Les enfants pleurent pour avoir le

CASTORIA
DE FLETCHER

ciable pour notre Ville, en ayant
fait connaitre aux étrangers la
valeurréelle et les grands avan-
tages que pusséde Sorel pourle
commerce etl'industrie.
Au banquet qui fut offert aux

congressites, pour la clôture de
la convention, de superbes dis-
cours ont été prononcés, et tous
sans exception, n’ont pu s’abs-
tenir de déclarer publiquement
que Sorel doit étre et sera cer-
tainement une ville prospère à
l'avenir.
La Chambre de Commerce de

Sorel actuellement compte qua-
tre-vingts membres actifs, le
Bureau de Direction désirerait
que tous ses membres assistas-
sent aux assemblées, afin de
promouvoir les intérêts de la
ille de Sorel et de ses alen-

tours, en formant des comités
spéciaux pour les différentes
questions qui sont a traiter, et
avec le concours de ses mem-
bres, la Chambre de Commerce
est assurée de réussir dans au-
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cun des projets qui pourront
être soumis.

Alors, que chacun y mette la
main, que tous s'intéressent à la
prospérité de notre Ville, le tout
pourle bien commun.

Le Secrétaire

De Québec
à Winnipeg

Une nouvelle et vaste portion
du Canada pourra être vue en
faisant le voyage à bord des ré-
nommés trains du gouverne-
ment canadien “ The Western
National ” “ The National At-
lantic ” entre Québec et Winni-
reg.

! fn nouveau chapitre de l'his-|
toire du Chemin de Fer au Ca-
nada et, en fait de l'Amérique
du Nord, sera écrit quand com-
mencera le nouveau service ra-
pide entre Québec et Winnipeg
par les chemins de fer du gou-
vernement, Il ne se pouvait
trouver de noms plus appro-
priés que le “Western National”
et le “ National-Atlantie ” pour
désigner ces deux trains,
En temps ordinaire la nou-

velle de l'inauguration d’un tel
service aurait attiré l’attention
de tout le Canada parce que
l'ouverture d’une route directe
avec service de chars dortoirs,
d'une route indépendante des
jonctions et des changements
aux terminus d’une route pos-
sédée par le gouvernement et
opérée sous sa direction d'une
route unissant dicectement le
Pacifique à l'Atlantique, est cer -
tainemeut d'une importance na-
tionale.
A commencer du 13 juin der-

nier le “ Western ational”
quitte Québec à 2 heures le
Mardi, le Jeudi, et le samedi
arrivant à Cochrane Ont., 4 4.10
p. m., le mercredi, le vendredi
et le dimanche. A. Cochrane
aura lieu le raccordement avec
le “ National ” de Toronto etle
“ Western National ” arrivera à
Winnipeg à 4.30 hrs p. m.jeudi,
samedi et dimanche, Pour le
voyage vers l'est, le char dor-
toir quittera Winnipeg à 5.15
heures p. m., le dimanche le
mardi et le jeudi, et arrivera à
Cochrane à 6.55 hrs p. m. le
lundi, mererzdi et le vendredi
et “ National Atlantic ” quitte-
ra Cochrane à 7.15 hrs p. m. le
lundi, le mercrediet le vendredi
arrivant à Québee à 9.10 hrs
p. m, le mardi, le jeudi et le
samedi,

C’est un voyage de 49 heures
et c’est le temps le moins long
d’un voyage entre les deux
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tario, 330,000 milles carrés, soit
quatre fois l’étendue de l’Onta-
rioproprement dit, et arrivera
à Winnipeg, au milieu des plai-
nes fertiles de blé du Manitoba. villes. I! y aura des chars

observatoires qui permettront
de voir une nouvelle partie du
Canada en voyageant à bord
d'un convoi moderne. Le passa-
ger i bord du “ National ” vou-
dra bien remarquer les fermes
florissantes qui sont échelonnées
le long de cette belle route, Il
verra le développement de l'in-
dustrie du bois et la pulpe et les
possibilités d’extension que don-
ne la voie ferré. Il arrêtera à la
Tuque [4,000) et à Cochrane
(2,000 âmes) qui sont des villes
modernes avec des écoles, des
églises, des hôpitaux, des usines
électriques et quiil y a quelques
années étaient inconnues.

Vous verrez une foule d'au-
tres belles villes. Ie voyageur
traversera des rivières et des
immenses plaines sillonnées de
cours d’eau. L'ouverture d’un
territoire si beau montrera na-
turellement au chasseur au pé-
cheur et aux entrepreneurs tout
ce qu’ils y peuvent faire. Main-
tenant il y a des guides cumpé-
tents qui font une profession de
conduire les partis de chasse et
de pêche aux endroits choisis et
même on peut organiser des ex-
cursions en canot dans les mul-
tiples rivières, jusqu’à sur les
bords de la baie d'Hudson.
On peut voir des signes non

équivoques de la grande guerre
mondiale dans les crmps de dé-
tention de Spirit Lake et de
Kapuskasing où les étrangers
appartenant à des nations enne-
mies sont internés. Le voya-
geur à bord du National passe
à travers la Grande Ceinture
d’Argyle sur une distance d’en-
viron 400 milles une étendue de
plus de 16,000,000 d'acres de
terrain, égal ou accidenté des
tiné à être la résidence future
de milliers de défricheurs. Il
traversera aussi le Nouvel On- 

Et durant tout ce temps le
voyageur, sera sui ‘in convoi
pour lequel on n’a rien négligé
afin d’en faire le “ nec plus ul-
tra ” de la science moderne. On

seulementà cause du courant de
la marée basse qu'il faudra évi-
ter. Le capitaine Kjerland est
très enthousiaste sur les pers-
pectives de cette opération l’une
des plus périlleuses et des plus
délicates de la construction d'un
pont,et il est sûr du plus grand
succès.

co

‘Conseil de Ville
Séance du 30 Juin 1916,

Présents : M. le tnaire Lafre-
nière.au fauteuil, et MM. les
échevins Lizotte, Robidoux et
Robillard ;

Présentéetlu :
lo. Une pétition de la “Riche-

 

 

 

 

pont de Québec vient d'être fi-
xée au 26 septembre prochain.
C'est ce jour-là que l’on reliera
les deux immenses charpentes
qui s’elévent sur chaque riveac-
tuellement par l’enorme masse

de fer et de béton que l’on ins-
tallera au milieu.

C’est le capitaine Heakon
Kjerlan qui aura la charge de
cet important et périleux tra-
vail. Il donnera des ordres en se
tenant sur le pont même. Ce tra-
vail devra se faire en une heure,     

SOMMAIRE - Coups bons pour 3but
Lévesque, coup sacrifié, Bardier, Struck
out par Dumont 9 par Ralp 5, Buta sur
ballesde Dumont 3 de Ralph 1, buts vo
168 Delisle 2 Richard, Blickstead, lais-

sés sur les huts Sorel € la Casquette 2,
Umpires Sylvestre et Cleremont.

CASTORIA
Pour Bébés et Enfants

EN Usage Depuis Au DELÀ DE 30 Ans
Porte Tou-

jours La
ignature de y

 

ne doit pas oublier que le che- an ; pe ”min de fer entre Québec et Win- NI SD lieu Industrial Company Ltd
nipeg n’est qu’un tronçon entre SPORT emand ant une exempuion de
le Pacifique et 1’Atlantigue. rl taxes durant vingt ans pour une; : = industrie de bois manufacturéL'Intercolonial des ports de ! es SE 1 |
l'Atlantique, Sydney, Halifax et Partie jouée à Sorel 2 juillet 1919 qu sebâtira sur le lotNo. 441
St-Jean, se rend jusqu’à Québec {SOREL VS CASQUETTE UU cadastre de cette ville ;
en traversant de Lévis à bord SOREL hb. r. h. po. a. « 20. Une requête pour égouts
du traversier “ Léonard ” en Richardef. .…. # 2 1 0 a p|CoMmMuns de la part des contri-
attendant que le pont de Qué- Delisle an... ....... 3 1 2z 4 n 4 buables de la ruelle Lussier;
bec soit terminé. A Winnipeg Lévesque 2b. 111 0 1 0] 30. Unrapport du comité des
le Grand Tronc Pacifique, avec Bardiersb.. z 0 ot oo Finances, recommandant de
unterminus à la même gare Paul-Husif... .. 7 v 2 2 0 o|charger $25.09 à un consomma-
Union, permet de communiquer| Peul H. tb, z y v 4 0 teur de gaz dont le poêle était
vec les lignes pour le Nord Wilkie rf 41.00 0 0finstallé sans gnzométre, de ne
0 ot Pol Ja Dumont po # 1 0 2 Ulrien accorder À la Chambre de
cotesPrime] ‘bert.surla Melnnis e........... #0 110 2 " Commerce, en outre du montant

; ; Totaux... ..... 2 bh K2 5 0 voté pour ly réception de la Fé-
d'un Pa, Transcontinental CASQUETTE hb. r. bh po. n. © dération ; de tâcher de s’enten-
chemin de fer qui sera un des Pollock 3bh...... ... 3 0 0 1 1 0 dre avec la Sorel Light & Power

incipaux fact Shean IL 1b 3 0161 © pour les arrérages de licencesprincipaux facteurs de trans- jacobs f..….. .80038 11 . ’ .
portation pour le développe- hlickatond © 2 0051 , | dus ar cetle compagnie à la
ment des nouveaux et vastes paiph ef... a 6 v 0 à | Cité, lesquels s'éläventà $1,000 ;
territoires du Canada. Lang ss. ; 2 nn un 0 °t de faire faire des entrées

Shean T2b . . … 2 a o 8 3 y d’eau partout où passentles con-
- : Ralph G. p. 1 #0 v 3 1 duits de l’aquedue ;

Kelly ef... 2 à 0 0 0 o| Proposé par M. l'échevin Ro-
Ça et Là Totaux. TIR billard, appuyé par M. l’éche-

_—_ Score par ! rR. H. Evin Robidoux et résolu que le
1 . Sorel 020 5 so Projet de règ ement pour ex-

La date de l'inauguration du Casquette 0 0 0 oo PON 1 4 empter de taxes la Richelieu In-
dustrial Ltd. durant vingt ans
toit lu une premièrefois ;

Résolu que Mtre Fra Lefeb-
vre soit nommé procureur de la
cité dansla réclamation de cette
cité contre Adélard Lamothe ;

Et après l'adoption du rap-
port de cumité le conseil s'a-
journe.

 

Tout le monde se plaint de sa
mémoire, et personne ne se
plaint de son jugement.
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M. À. À. Mondou, député de
Yamaska est en ville de passage
aux Chantiers Maritimes dans
l'intéret des électeurs de son
comte.

.e

Dame Vve I,J. O. Fortier
accompagnée de sa fille Mme
Vasaly et des deux enfants de
cette dernière, sont en ville en
visite chez des parents et amis.

-oe
M. Joseph Parent, qui s'est

acquis une excellente réputa-
tion comme fabricant de Vins
Canadiens, désire informer le
publie qu’il fabrique chaque
année une grande quantité de
vins canadiens. Ayant obtenu
une licence de mannfacturier
lui permettantdeles vendre par
quantité de deux gallons et plus,
il est en état de les expédier i
tous endroits où la prohibition
n'est pas en force.

S'adresser à

JOS PARENT,
RUE DE LA REINE,

SUREL.

  

T duillet t916.— Im.

AVIS AUXZOUAVES
Il faut de toute nécessité que

tous les zouaves et musiciens
qui ont décidé d'assister au
rand rassemblement de St-
racinthe, qui aura lieu le 16

et 17 de ce mois, soient présents
au Casino à 7,80 hrs mardi pro-
chain le 11 au soir, atin de re-
cevoir les derniéres instruetions,
concernant ce magnifique voy-
age, aucune raison d'absence
valable.

Li COMMANDANT.
.
ae .

On nous informe que notre
concitoyen M. A. A. Chapdelai
ne, si cruellement éprouvé lors
de l'incendie du mois de novem-
bre dernier serait disposé à re-
construire deux superbes blocs
sur ses terrains des rurs Augus-|
ta et l’rince, pourvu que le Con-
seil Municipal lui accorde une |
exemption de taxes pour une
certaine période de temps,surle
coût des ces constructions qui
s'elèvera à seize ou dix-huit mil-
le dollars. Cette demande sera
soumise à la prochaine séance
du Conseil. Nous espérons que
M. Chapdelaine, se décidera à
construire ces deux blues qui
embelliront considérablement
cette partie de la ville.

.

 

 

|

 

.. .
Un ami nous communique la,

lettre qui suit avee prière de re- |
produire.

DANS LES TRANCHEES
176-16

Cher Monsieur et Ami
C’est avec un grand plaisir

que je viens justement de rece-
voir de vns nouvelles et j'espère
que vous êtes toujours en bonne
et parfaite santé ainsi que les
amis de Sorel. Je suis très bien
et revenu de sues légères bles-, 

surés qui étaient au nombre de
trois. Sur le poucè gauche au
poignetdroit et à la cuisse gau-
che, mais ne soyez pas inquiet
ce ne sont quedes affaires d’en-
fant et je nai pas quitté les
tranchées pour cela, Je suis pro-
mu sergent depuis 2 mois et je
suis sûr que cela va vous faire
plaisir. [ci nous avons du beau
temps pas trop chaud mais au
moins pas de pluie. Pour ce qui
est de la guerre c’est pas facile
de vous donner des nouvelles
mais vous devez savoir parles
journaux ou sont les canadiens
et le dur temps qu'ils ont et la
magnifique conduite qu’il ont :u
frontet qu'il se couvrent de gloi-
re ici,
Je vous assure que les Cana-

diens n’ont pas froid aux yeux.
Pour ce qu: est des souvenirs ce
n'est pas de ma faute, mais un
ordre est venu arrêter la belle
ardeur que nous avions pour
cueillir des souvenirs. Il est dé-
fendu pour. tout officier, sous-
officier et soldat de cueillir ou
d'envoyer aucun souvenir à
cause des accidents Comme
vous voyez ce n'est pas manque
de bonne volonté de ma part.
Soyez sur que je ne perds pas et
n'ai jamais perdu de vue que
c’est grâce à vous et aux amis
de Sorel que je dois toutes les
douceurs et les bontés que je
reçois au front. Ma profonde re-
connaissance vous et tout

quise ainsi qu'aux amis de Sorel
et je vous cn remercie tois du
plus profond de mon coeur.
Je termine en vous souhai-

tant bonne chance, bonheur et
santé.

Des saluts aux amis de votre
petit sorelois qui ne vous oublie
pas et vous est reconnaissant de
tout vos bienfaits.

RAPHAEL GARCEAU.

Sergt.
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Excellente Nouvelle
POUR NOS

Chantiers Maritinies

Un contre-tarpilleur, For
pedo Destroyer, © de l'amivauté
anglaise, entrera dans notre
port demain ou dimanche pour
subir dans nos Chantiers Mari-
times les réparations voulues.
Ce sera la première fois que pa-
reille chose soit arrivée, car jus
qu’a présent, ces radoubs ou: mit
faits dans les chantiers a (ais
ou écossuis, Nulle doute qu'a-
près avoir constaté l'habiutu et
la rapidité du travail de nos ou.
vriers Sorelois l’amirauté verra
adiriger de ce côté tous Ura-
vaux analogues.
Onest actuellement à instal-

ler à bord du superbe brise-gla-
ce le J. D. Ilazen, amarré aux
quais du Dept de la Marine
deux énormes chaudières desti-
nées à fournir la vapeur nécus-
saire pour le fouctionnement
des machineries de ce vaisseau
Colussal.
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NAISSANCES

Monsieur et Madame I
Tremblay, ont le plaisir d. faire
part à leur parents et amis de la
naissance de leur fille Marie-
Aurélie-Madeleine, née le 28
Juin 1916.

Parrain Monsieur J.
Tremblay,

Marraine Mademoiselle Léo-
nie Tremblay, frère et sveur du
bébé ; vest Madame Joseph
Tremblay de Montréel, grand’
mère de l'enfant, qui la porta
au baptême.

Ernest

  

En cetteville, le 25 juin der-
nier, l'épouse de M. Albert Pé-
loquin, unefille baptisée en la
paroisse de Notre-Dame, sous
es noms de Marie-Ella-Gracia-
Clara, A

Yarrain M. Edouard Lebeau,
Marraine, Mile Clara Paulet.

 

MARIAGE

Lundi dernier M. l'abbé Té-
treault curé de Notre-Dame, bé-
nissait l'union de M. Nap. La-
traverse fils de M. Nap. Latra-
verse, hôtelier, avec Mlle Gil-
berte Gouletfille de M. Joseph
Goulet,
La mariée était accompagné

de son père, et M. Latraverse,
servait de témoin à sonfils.

Durant la messe nuptiale il y
eut du fort beau chant.
Après un somptueux déjeu-

ner chez le père de la mariée,
l'heureux couple est parti en
voyage de noces. Nos meilleurs
souhaits.
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Lisez Hien ce qu'écrit Mde J. I. T. Wedge, de
Sumimorsida, LE.E. ensuite vous résilares wute
da valeur de cette médecine:—

“Lea Gin Pills sont co qu'il y à da plus
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HEUREUSE NOUVELLE
POUR LES CHLTIVATEURS

Il'y a beaucoup de cultiva-
teurs qui se rappellent avec
plaisir les granies fêtes aux-
quélles ils ont assisté, en 1915, à
l'Exposition Provinciaie de Qué-
bec, à l'occasion dela célébra-
tion des Noces d'argent du Mé-
rite Agricole. Tous en ont rap-
porté une profonde impression
qui leur a fait aimer davantage
leur belle profession.
Une heureuse nouvelle nous

parvient au momentd'aller sous
presse ; vile nuus est communi-

6 as Tuciue,

  

 

 

lque-- du bureau de
sion de l'Exposition l'rovinciale
de Québec et nous apprend que
cette année encore, comme cn
1915, on célébrerales succès dos
lauréats du Merite Agricole, à
l'Exposition Provinciate de Q..é-

tu Coms

bee, et que ces fêtes auront iicu
en l'hontour de ceux quiiront
remporté lu palme au concours
de 1916,

l'Exposition Provineut- de
Québec est de tous les corps pu-
blies celui qui encouragele plus
l'Agriculture : elle s’est effor-
cée partous les moyens de faire
mieux comprendre’ aux cultiva-
teurs la noblesse de lenr profus-
sion et de lenr donner un encou-
ragement pratique et trèseffica-
ce. Ellen contribué a attirer
d'autres corps publics dans cot-
te voie et l'Agriculture se res-
sent aujourd'hui des heureux
effets de ce précieux concours.

Les cultivateurs se rendront
donc nombreux à l’Exposition
l'rovinciale de Québec de 1916,
qui aura lieu du 25 août au 2
septembre, profitant des exeur-
sions à taux réduits sur tous les
chemins de fer de la province
de Québec pour assister à ce
grand rendez-vous national
qu'est maintenant l'Exposition
Provinciale de Québec,
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Grandes Courses

à Sorel le 15
JUILLET 1916
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PROVINCIALE DE QUEBEC

L'Hun. C vil F, Deltige, Présideut Ho
COMITE EXÉCUTIF:
ou Prout.

MPR EmaPints.
for Vice.

VicePrdaniont,. Jos. Picard.

i JH.erFives Torosir SR Vriadd Sl

 
Pout plus amples renssignements, s'adresser à

Gl ORES MORISSET,
Sec.-Adimsautrasr ar, | {60el-de  \ dba, Québec.  
 

M. J. V. CATELLIER

ne pouvalt plus rien digérer, avait des gonflements, des
fourdeurs et tantde douleurs à l’estomac qu’ilpassait des
nuits a se frictionner, a s’appliquer des compresses.

Ul a pris des PILULES MORO et son estomac va bien. MN est
aussi beaucoup plus fort ot se porte comme a trente ans.

-

Plan peu de persmmes es rendent
couple ode Muttontion quill fant por-
+. su fouctiosuanians de V'emomen
ai Jon veu! ménuger oot angene W
aortic! de nourée avatème. licau-
eq de Keun tig, sot Crop: d'autres
5 uagreut des mlipents in
int den repas tiréçulivre; doutes
Civ qui dotruinent ‘’eramac, qui
l'euffaitriiment, qui | dérougent, De
YA le praed nombre de gene qut sonf-
fout de La dyspegesie, ul om des bo
Onommtiom ou dietivtioos d'eeo-
mace, dea pax, dea digo ssbons diffici-
deu. Caanbleu de travailleurs sont
Incanalive de toucher aux regan que
eu une leur fenane 6 que leur
ap; leurs enfauts, parce que
Vous € enux mt déreneré, fonetionne
a Convneet  voutez-vous qu'un
Lee puiese frire vue bonne jour-
a dhvnrage quand i eut Incapable
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ru état!

Tous € strers sur votre état.

mewer A aa faim? Comment

trunailler le dendemaiu
Wil ev éjrilsé de l'eétart de la veille
© Flue pas pu recouvrer ges formes
Pie une pourritews naine et abuu-

9 6 qu'un moyen d'obeier A
Bi lan deat dé-

lectosuse 4] dst lo népamar, lo
renee: en etat ei per cela be med).
Lior ramade 4 employer ot Jo seul
media wt efficucr oot de prendre
bu Pilea Maro mt wramt tout de
cotter mn médecin :péciailste qui

fan
homea qui ont de f'êquents êtocr-
da ersc ts au bLraviell, cant Peatomae
e te
Lu que

impui. ant, dont ta
+ chargée, l'urine Lroublée,

   
M. J. V. LATELLIER,

dont la bouche au aérell est pâtenss
e4 natméabonde n'out pas ume minute
à pendre s'ils ne veulent pus être ter-
tassés pue ja nsdadie d'estomne. Te
doivent consulter lusmédistement le
De Mignault de le Compagnie MAil-
cale Mors et prondre les Pilules Moro
qui sont aouveruines ot in guérirost
vHa et bion.

M. J. V. Catellier nous dit:

“Pendant dix ans l'estomac m'a
bien fait seuffric, Je ne pouvais

rien manger sans avoir beaucoup de 

deulours, des gontiements, des Jours
douru: le soir surtout ai Je ne faisais
pas attention je ne pouvais me cu
cher, la digestion me fatigualt tetles

meat que je passais la nuit à mare
cher dans la maison à me friction-
ner, à m'appliquer des compresnes

chaudes, etc. Cela me soulayvaic
peur le moment mais ne me guéris-

sait pas et j'en étais à ne plus être

capable de travailler. J'ai donc pens
sé de prendre des Pilules Moro et

c’est à ce ben remède que Je dois la

rétablissement de non estomac cf
fa vigmeur dont je Jouis maintenant.

Je suis si fort ct si bizn que cet ete
J'ai travaillé comme un homnte de
trente ams et je ne me sens pas af

faibli par cette saison de laheur.”*
M. J. V. Catellier, 2442, Ave Cl£-
teaubriand, Montréal,

CONSULTATIONS =GRATUITES
par Jo Dr Adolphe Mignault, nu No
273 rue Saint-Denis, toux Jen jours,
exoepté Jo dimanche, de 9 heurs « du
matin & 8 heures du nolr, de eninedi
Jusqu'à 8 heures,
Les Phules Moro mont en vente

chez tous les marchands de rer à
des. Nous les envoyons uuasl par la
porta, au Cauuda et aux EtatsUnis,
eur réception du prix, 50€ une hole,
82,50 «lx boîtes. ‘Toutes lea lettven
dolvent être adroanées : COMPAGNIRB
MEDICALE MORO, 279 rus Sainte Denis, Montréal,

 

 

  
       

  
 

 

Sunny Jim dit:

coutente essayes ceci:
be belles fraises canad
suecre- de la crème—le tout mélangé avec.

Uneautre bonne quantité de “FORCE”
flocons rôtis de blé entier, aussi ‘‘faite au
Canada”ct voyes.

Comme ces deux aliments de la Nature
vous mettent tout bonnement sur vos deux
piedspour Ja journée d’ouvrage. “FORCE”

( a nourriture exquise du blé—vous fournit
cuit avec du malt d'orge.

cereale n’en peut faire autant,

Les délicieux flocons
“ FORCE"sont tout préts A cro
quer. Achetez-en un paquet aujourd
"hui et demain matin sur votre table
de la salle à manger servez ce
déjeuner succulent de la “FORCE”
avec des fraises.

Eure recu que dit acneus ACha ci EU

Préparée par La Compagnie H-0, Hamilton,
et en vente partout par les bons épiciers,

“ Le Py .Pour un déjeuner délicieux qui vous
Une bunne quantité
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Ce n'est
pas cher
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SCIE DES MIS CHO
ICHASTA

C'est avce plaisir que nous si-
gnalons comme d'habitude, les
membres dévonés de l'Ordre Ca-
nadien des Amis Choisis de Mai-
conneuve, qui tiennent toujours
a faire honneurpar leur présen-
ce à lu grande Fête-Dieu. Nous
avors remarqué les Membres et

les Officiers suivants : MM,I, X, Pincault, Dr A. Ferland, F. Bois-
clair, J. G. Hétu, Emile Comtois,
Wilfrid Rajotte, Ulrie Malo, F
Pineault, Romuald Boisclair, E.
Cyr, Emile Laplante, L. P. Mas-
sé, R. Lumbert.,
Nos feiicitons ces messieurs,

espérant qu'un plus grand nom-
bre s’effurceront de suivre l'ex-
emple donné par cette grande
soclété, jui en outre d'aider les
membres malades ainsi que les
orphelins suvent aussi faire leurs
devoirs de chrétiens fervents,

I fut décider à la dernière as-
semblée que les Amis Choisis
feront à Sorel, le 30 juillet pro-

» [chain leur excursion annuelle.

(Communiqué.)
L'Echo de L’est de Maison-

neuve. Montréal,

———

Il y a des gens qui n'auraient
jamais été amoureux s'il n'a-
vaient jamais attendu parler de
l'amour,

a

_”
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TOUTE UNEVIE
DE MALADIE

———""—meeee = ST sw

Manuel pratique des Ingénieurs,

BIBLIOGRAPHIE

Mécuniciens, Chaulteurs et
Machinistes, |

M. J. A. Bourbonnière, ingé-
Chétive Jusqu'àCe Qu'elle Ait ior mécanicien et Inspecteur

Pris “Frult-a-tlves",
V'aruewsron, 20 juin 1914.

“J'élais vovenue presque folle, par

de chaudières pour cette pro-
vince vient de publier un ma
nuet très pratique et qui est Ap-

les souffrances que me cauulent un |pellé à rendre de grands ser-
mal d'estoimuc el des maux de tête vices, la but de l'auleur est su-
doudeuveu x. Je me prooural une Loita flisumiment indiqué dans la pré-

de ‘Prwita tives, el il m'a complète face « l'ouvrage quise lit com-
ment guérie. l'a médecin qui wa |psuil : ‘

rencontrée surfe ruo m'a demandd co Celivre est tait spécialement
que j'avais fait pour obteuir Une AUX ourie benclice dus ingemueuts,
betle apparence. Jo lui ai répondu ‘je
prends ‘Fruit-a-tives'. I m'a dit,
Ce remède vous fait certainement plusde
Bien que je u: saurais le faire aves

mécaniciens, chauffeurs et de
toutes personnes ayant charge
de machine vu de chaudières al

mon traitement‘. van r.
Mok, I. B. WILLIAMS, rans la préparation de eet

Te. Ia hole, 6 pour $2.50, grandeur |vpyre on langue française i
Aad 2e, Ces les pharmacies, |J'auteur à en vue trois buts me
vu À Fruit.n-tives Limited, Utisws.

 

Maximes

portants :

Preraièrement : De familiari-
serles intéresses avec les vrais
principes «de leur profession.
Deuxièmement : De donner

autant d'avis «4 d'informations!

et Réflexions que possible pour être surement

Le vrai moyen d’être”trompé
c'est de se croire plus fin que
les autres.

guide,
Troisièmement : Afin que

ceux qui se destinent d ces ime.

portantes foneUons puissent ob-

tenir toutes les connaissances

voulues dans leurproprelangue!

Il n'y a qu'une sorte d'amour,[tout en conservant la mesure!3 1
mais ilyena mille différentes anglaise.
copies,

—————————————

LA SANTE D'UNE FEMME À
BESOIN D'UNSOIN CONSTANT fenetre de connaître pour

remplirles fonctions qu’ils se
sont choisies,

Lorsque le sang s’appauvrit la

maladie suit rapidement

La santé de toute femmedé-

pend particulièrement de l'état

de son sang. Combien de fem-

me souffrent de mal de tête, de

douleur dorsale, de manque
d'appétit, de mauvaise digestion

! ion de fati - Ps

tiauelledepalptationdseœur,|ELERINAGE
de courte haleine et de nervosi-
té. Sans doute tous ces symptô-

mes peuvent ne pas se produire
plus ils sont nombreux plus l’é-

tatdu sang est mauvais et plus| MARDI le 18 JUILLET
il est nécessaire de commencer

À l’enrichir sans retard. Les Pi-
lules Roses du Dr Williams sont

sans aucun doute, le meilleurto-
nique pour reconstituer le sang
offert au public aujourd’hui.

Chaque dose aide \ faire du
nouveau sang riche et rouge et
apporte une santé et une force

nouvelle pour les gens faibles |Beaupré, qui aura lieu le 18
et abattus. Les Pilules Roses du juillet prochain. donnera satis-

Dr Williams sont inappréciables faction i tout le monde,
pour toutes les femmes, mais

elles sunt particulièrement uti- |}
les pourles écolières qui devien-| l'Etat.

nent pâles, languissantes et ner-
veuses. Le sang pauvre durant té du trajet parcouru depuis

Sorel jusqu'à Ste Anne.la croissance d'une fillette si-
gnifie une poitrine non dévelop- ce trajet en plein jour pour ak
née des joues creuses lorsqu'elle jr ot pour revenir.
sera devenue femme. Il ne peut
y avoir de santé ni de beauté |rémonies religieuses qui auront

lleu à Ste Anne dans la Basili-
que et dansles jardins qui l'en-
vironnent.

sans du sang rouge qui donne

del'éclat aux yeux et de la cou-
leur aux joues et aux lèvres

Les Pilules Roses du Dr Wil- les pêlerins trouvent à Ste An-| Sorel 2 Juin 1916 3m.
liams font tout cela tel que|ne, pour manger et pour cou-

prouvé dans des milliers de cas Cher, à des prix très modiques,:
35 cts. par repas. et 25 cts, pour
coucher.

Mme Wm Rowe, Carlaw avenue

Toronto, dit :—“d’ai tant béné-
ficié des Pilules Roses du Dr'courir 300 milles pour le prix
Williams que je sens qu'il est, relativement bas
de mon devuir de les recomman-| fitons donc de ce pèlerinage ré-

v

Pratique, le but de l'auteur
étant de présenter À ses con-

franco par la poste.

tures princières fournies par

Cet ouvragte n'est pas un li-

re de théorie, c'est un Manuel

 see qui leurest abso ument

LE SORELOIS, VENDREDI 7 JUILLET 1946

MATERNITÉ.
Mme HENRY ROBIDA

 

“Dans la première année de mon
aariage, j'eus une maladie préma-
urée et je dus rester au lit près de

trois mois: j'étais tant affaibite et
j'étais devenue si maigre que Je ne

sesals pas plus qu'une enfant. Les
médecins ne comptaient plus me
sauver, paraitdl, et je pensais sou-

vent A Ia mort mul aussi. Copen-
fant, comment abandonner tout es-

poir quand on est jeune?

naissances m'avaient conselilé Tes
Pilsles Rouges: je me décrdai de

Tes pproches de la maternité ne
sauraient être entourées de trup de
noina et de précautions. De l'état de
santé de la mère dépend le sort de
l'enfant qu'elle porte dans sun sein.
Rl ia mère cst bien vigoureuss, ast
saine morsleuent et phyciquement,
elle traveruers facilement l'épreuve
ot domners le jour B au enfant aoM-
de et bien portant. Bi av contraire
elle est lymphathiqua, snémiée, dé-
bile, nom oulement dls ses

Des con-|tx/tée aux pires accidents, mais
sams! au progéniture sera maludive
+ cujetto À toutes les épreuves qui
aamaîllent le jeune âge. 11 faut ve

faire écrire au médecin de la ComA\préparer aux rigueurs de la aver:

pagnie Chimique Franco Américal-

nc, étant trop faible pour Ic faire
moi-même, et doe que {cum sa ré-

ponse, je ne tardai pas à me tral-

ter tel que recommandé, à prendre

des Pilules Rouges. Au bout de

quelques semaines, je possnis me

lever; les douleurs divuinmérent
peu à peu, puis cessèrent: Je me

sentais une nouvelle vie; l'appétit
“venait et j'engraissais. étais

tanc sanvé-. et pou après je jouis-

sais d'une bonne santé.”— Mme

itd, comme on se prépare À affron-
ter une bataille. Nacurelleiment, les
métholes sont variées.
On peut conrolider la constitution

en régénéraut d'rectement le flukde
exoitateur ; le séjour à is campagne.
su frend air, au solell, donne des
résultats incomparubles: mais c'est
une méthode de luxe qui v'est pas
à la portés de toutes les bourses of
de toutes lea conditions

Il y a aussi la suralimentation:
mais fl ne faut pas oubtirs que 3
surabondance de nourriture à ses
inconvénients, peat cdétraquer es

tomac et compliquer les misPrex ini-
Henry Robida, 78 Mechanic, South-\{iaies d'une foule d'accidents secon-
bridge, Mass.  dsires.
 Prix de l’exemplaire 81.10

S'adresser à   M. J, A. POURBONNIÈRE compte vous- i
s22 De Saint-Valier, mème del'ap-

. paunce que |
Montréal. |vous devriez

SHATE ANNE. DE BEAUPRE

Prix pour les Adultes $3.15.
Prix pour les enfants 1.60, Ra.
Pour plus d'informations s'a-| re ——00 + 11e 1 us

dresser au

Rév. C. H. TETREAU,
Curé N. D, de Sorel.

___ UN AGENT RESPONSABLE

Le pelérinage à Ste Anne de

lo PAR LE COMFORT des vui-

‘Intercolonial chemin de fer de

20 PAR la beauté et la varié-

30 PAR L'AVANTAGE de faire

40 PAR LA SPLENDEUR des cé-

650 PAR L’ACCOMMODATION que

60 PAR L'AVANTAGE de par-

e $3.10. Pro-

<

de Québec, où nous n’uvons pas |
de représentants. |

homme responsable On paie les.
plus fortes commissions, De la
littérature inléressante distri-
buée. !

tout premier ordre pour la sai
son de 1916-1917, comprenant
la nouvelle franiboise St Regis,
ainsi que la pomme rouge Meln-
tush.
T7 Stone & Wellington

   
toutes vos amks rnvieronl.

Gouraud’s
e

;

Oriental Cr2agi
l'accompht instantanément S .

est 8) aubtil que souem

perceptibte. Nun-0 dssscls
depuis 64Se ,

 

  

 

et d'une npparvnve Llaire, dese |

ce et d'un blanc= pertes € | i

On Demande :

Dans chaque ville ot district

On réserve un territoire à un|

Superbe liste «le specialités de

The Fonthill Nurseries

 

DEUX MERES CITENT LEUR CAS.

L’une était slaffaiblio ot simaigre qu’elle ne posait pas plus

qu’une enfant. Ses médecins ne comptailent plus la

sauver. Elle écrit au médecin de la Compagnie
Chimique Franco-Américaine ot recouvre la santé.

L'autre souffrait beaucoup, épuisée par des maternités répé-
tées, olle devait rester couchée des journées entières.

Elle prend les PILULES ROUGES, se fortifie, se

guérit et augmente de soixante livres.

Keateut donc les fortifiante pour
rajouzdr le uang. C'est be sang qui
répare, stimule, galvanime et déain-
toxique le syste, Peur assurer
une suatermité palaible, exemute de
troubles, il faut que l'on reraase à
la inëss du sang neuf.

Mères aoucieumne de l'avenir de ve-
tre femille, wires qui atteudvs lof
grand évènement, 'hémitez pas?
“onswites lo Dr Fmile Simard, apé-

claliste dea mnladien dex femmes,
l'élève préféré de vem tunitres de la
ratence européenne dont 11 wo aly
im leçons, les Dre DeVas et Capelle.
fa Dr Himard crdunners un traite
ment énfaillible. Sous sa dirvction,
la femme raffermie, ramurée, re-
prend possession d'elle-même, avec
sette jois intime qui accompagne le
retour À la santé, et ces bleufaits se
manifestent ai vite Ia jeune 1nê&-
Te ve croit remsoscités plutôt que
wuérie,

CONSULTATIONS GRATUTTRA
Comme par le (xed, les consulta.

tions du Dr Simard sont tout à fait
pratuites Uwe dunnent fous les
jours, « pté le dimanche, de 9
heuredu matin à 8 heures du solr,
au No 274 rue Saint-Denis,

AVIS IMPORTANT. Jos Pilides
Ronzen pour Femmes Pâles et Fal-
bles août eu vente chez tous les mar-,

  

 

chands de remèdes au prix de 50c la
bults, Ou aix boites pour $2,50; elles
ne sont s vendues autrement
qu'en boltew cuntensut 50 pilules,
jamais au cent; elles portent 8 un
bout de chaque buite )i. algnuture
de la CIE CHIMIQUE FRANCO-
AMERICAINE ot un nuinéro de con-
trôle. Nous cugugeons notre nom-
breuse chentèle À refuser toute
SUUSEITI TION, Lorsque vous de-
isandez los filules Rouges, n'accep-
tea jainais un autre produit que Fou
vous recomimnanderald comme étant
ainsi bon, REFUSEZ CATEGORI-
QUEMENT, IWlies-vous aussi dou
COLSURTEULS ; les Piluka Rouges
ne sont jamuls vendues de purte en
porte. Rapjælez-vous que les PILU-
LES ROUGES sont le grande
SPECTALITE pour la femme, qui
pnérlt tous les jours un grand tomn-
bre de personnes, ET QUI VOUS
GLERIHA AUSSL

81 vous ne pouvez vous procurer,
dans votre localité, les véritubles
FILULES ROUGES pour Femmes
Piles et Fuibles, FCRIVEZ-NOUS,
nous vous les ferons parvenir
FRANCO,

Mme WALLACE DUFRESNE

“Avant mon mariage, j'avais pris

| des Pilules Rouges pour combattre

ma grande faiblesse ot j'y avale

merveilleusement réessi. Quelques

années après men mariage, épuisée

par des maternités répétées ot des

obligations nuftipies, tentes sortes

de douleurs survinront. Je seuffrais

surtout des reins et du bas-ventre et

11 m'était impossible de faire mon

ouvrage tant j'avais de mal. Aussi

devais-je rester couchée. Les Piln-

les Ronges omt, cette fois encore,

été mon remède: j'en al pris uoe
donzaine de bettes qui m'ent gué-

rie, m'ont fertitite et engraissée.

d'ai alors gagné en pesanteur une

soixantaine de livres, poids que J'ai

conservé ainsi qu'un teint de sam

té.’_Mme Wallace Dufresne, 98

rue Seint-ticorge, Trois-Rivières,

Qué.

 Adrugez tonte correspondance :
COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO

AMÉRICAINE (Lhnätée), 274 ruc

Sair:t-Denis, Montréal
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| D EPARTEMENTALE
1

D, PARAIT

leur achats du Printemps.

à votre demanre.

heauté.

Les Soi
choix cons

  

 Etabli en 1587

RT

Nousinvitons le publie « venir visiter nos magasing pour

Chacun de nos départements est en mesure de répondre

Les costumes et manteaux du printemps sont de toute

Les Etoffes à Robes sont aussi des plus nouvelles

eront en grande demande el nous avons un
able à vous faire voir.

Poursatisfaire notre nombreuseclientèle nous avons au
magasin, MODISTE en CHAPEAUX, en COSTUMESet
ROBES et TULLEUR pour Hommes

"MFHARDES FAITES
Veuillez prendre avis que nous avons un département

spécial pour les HARDES FAITES c'est vous dire que le
choix que nous avons a vous offrit est considérable et nos
prix défient toute compétition.

Une visite nos magasins Vous convaincra de nos avancés

EGGEGECECCCCCECHACOCCCCGCODDDDDDDDDDDDDDDDDDDDDDDD

Bo’ LE l'LUS GRAND MAGASIN DE LA VILLEou

la D. PATADIS
 

LIMITED

| J. GGROULX
!

| MESSIEURS
C'estavee plaisir « que j'ai à Vous annoncer que j'ai

vcemones Marchandises qour le PRINTEMEPS of de plus

 

an elles sont supine

Venez voir des Tissus le
périeurs
fretion garantie, Nous
sn Bt ee conection,

 

à tout ec que vous pourriez avoir
Vi, seat à Sorel ou ailleurs, de fais affiuite avec une maison
des plas ean vogue de Montréal et_de grande réponse,

= plus nouveaux of de qualité su-
tout autre Une Visite vous est sollicitée, Satise

prhivons rivaliser avec tous autres

 

Venez voir les nouvelh

que nous suivons de pid

LE MODE

J, G. GROULX
Marchand-Tailleur

Aussi réparages ave

toile attention,

REDUITS.

6s- AUGUSYA

SOREL

Ter 235  
Toronis-Ontariv

der aux autres, J'étais presque

Jette à des accès d'évanouisse-

|

!

; ui | qu'aux pieds dela bonne Ste-
complètementepuisée par l'ané-| Anne nos suppliques d'intérêt |
mie. Je n'avais pas d'appétit, privé et général. Car en ces
étais terriblement fuible et sa-|temps de calamités publiques,

gional pour aller porter jus- 
‘ambition d'un chacun doit-

 

la Vie |La Vue c’est

ment. Je souffris grandement
de vertige, et des nombreux
symptômes qui accompagnent
lu pauvreté du sang. J'essayai sacrifice, tâche que nuus accom-
remède après remède mais en
vain jusqu'à ce qu'un ami me  
d'avoir

demeurée dans cet heureux
etat”

 

. ; D sade organisée aves le concours
pyneeilla essayer les Pilules) de l'autorité religieuse pour [Docteur en Optometric

u Lr Williams. Avant conduire au Sanctuaire Natio-
voir terminé la deuxième; nat à Ste-Anne de Beaupré ces

boite, je jouissais de nouveau ‘Inilliers de fidèles et de braves

d'une excellente santé, et suis Pelerins que franchissent les
distances pour aller déposer sux
pieds de l'aieule de Jésus leurs
demandes et leurs actions de

être de travailler pour la cause
commune qui n'est autre que
le salut du peuple et notre de-
voirà nous, c’est la prière, et le

plirons admirablement bien en
prenant part à cette pieuse croi- 

Vous pouvez acheverles Pilu- graces. |

les Roses du Dr Williams chez
ious les marchands de remèdes
ou par la poste à 50 cents la|
Loite ou six boites pour $2.50

de The Dr Williams Medicine

Co, Brockville, Ont. |

  

 

Les enfants purest peer avoir le

CASTORIA.
OE FLETCHER |

|

i

l'examen de ki vue ct ajuste- J
!

{
}

31 Mars 1916, “ln

 

 

Prenez en bien soin.car vous |!
rewretterez amèrement def
avoir négligée.
Salon d'Optique privé pour

ment des yeux artifiviels, |

A. MATHS,

Opticien Spécialiste. ‘

Rie Roi, SOREL.
 

ambault|

 

Dub
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Capital autorise.. .....
Capital et fonds de réserve.

Banque d’Hochelaga
 

RP $1,000.000

$7,700.000

Be CULTIVATEURS, RENTIERS, INDUSTRIELS

et COMMERÇANTS.

BeVoulez-vous réussir en

Be” Déposez votre argent di ns une BANQUE d'où

vous pourrez le relirer à demande, et où vous pourrez en
Zmprunter quand vous en aurez besoin.

LA BANQUE D’HOCHELAGA
par sen CAPITAL PAYE ct sen FONDS de

RESERVE, vous offre ces deux garanties.

Succursale de Sorel

ffuires ? Voici le secret.

M. J. A. GIROUX
Gaurd

CARTES de MODES, Ce

cest tonjeurs Ia DERNIE-

PRIX

 

BUITE PusTALE 288

 

= plus Hauts Récompenses aux Expositions.

onnet
LE MEILLEUR VIN DE FRANCE

APERITIF
| La Plus Grosse Bouteille

L. CHAPUT, FILS & Cie, Limitée, Cimon Montreal.  

 

 (LE MEDECIN DISAIT : SCIATIQUE-—-
| RHUMATISME-.-- LUMBAGO-

 

i Mais ne put rien me faire et dut endosser les Pilulea
du Dr Chase pour les Reins et le Foie

M, pme l'arker, 105 run Cayuga, vous où sarvir et ai quelqu'un vient me
ui|, Ont, dit de la façon sul-| voir ou m'Sorit je 1

pions qului ont fait tes Pilules détails.”
donnorai tous Los

  ur hase pour les Reina ot le Folo:
“Man médecin mo solgna quelque

‘emnps pour la seiztique,lo rhrumatiame,
Le fumbugo. ais sans mefaite dde bion,
fe «us quittar le travail. Le visiteur

« du Béuétire de Maladic vint mevoir et
id me conseilla de preudre les Pilules
du Dr Chase pour les Hvins ot le Fois,
ajoutant qu'elles l'avaient guéri du
même inal@J'on parlui nu pharmasion
ot il mo les reconumands hautement.
Non content de cela, jo retournal volr
mon médoulfn ct quand ll me dit qu'ellss
étaient bonnes je commençal à en pren-
dre, Elles me ranimärant trks vite los
rina of les intestine ot je ne fue pas long
A me debarrasser de toumes maux.

 

marcher quiappuyé sur ube ghaiso. Ma
femme devalt lacer mea chaussures.

t'6tuis of mal que je no pouvais,

Ecrlves à M. Parker, inoluant un
titabro pour la réponse, ot Il vous con-
flrmera son révit Il le fora en tenon-
Halwsnon de sa guérison ot parce qu'il
salt combien il est difficile de guérir
06s maux affreux.

lly a tant do romddos de recomman-
déa pour guétir le rhumatiamo que vous
doutez naturellomont do la bonté do
tous. Voici l’occasion pour vous de
vérifir 1a guérison ot de mettre lo
jurand remède À l'essai. Il ne vous en
! Gofltera que trento sous pour or
Jos Pilules du Dr Chase pue los Ran
ot le Foi. Ellos vont droit à la souroe
du rhutratiemo et, en chassant les pol-
tous de l'organienie enlbvo la cause du
mal.

Los Uilules du Dr Chase pour les Ceux-A souls qui souffrent de oe mal
snvent de quo j'ai onduré. J'écris cette

  THE AL  lettre pour quo oeux qui ont mon mal
sonné Ces @Veus pourres

Relus et io Folo, une pilule à la dose,
1280 1a hoîto, Chez tous fournisseurs,
ou d'Kdmanson, Bates & Co., Limited,
Toronto. é  


